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Résumé 

Cet article utilise les données de l’enquête permanente agricole pour 

analyser l'effet du découpage agro climatique sur la différence de 

productivité entre les hommes et les femmes au Burkina Faso.  La 

régression pooled mco et l’extension de la méthode de décomposition 

Blinder – Oaxaca ont permis de montrer que les femmes ont des 

rendements moyens inférieurs de 12,4% par rapport aux hommes et 

l’effet genre n’est pas significatif dans la zone à fortes potentialités 

agricoles alors qu’il l’est dans les zones relativement moins favorisées. 

Le découpage agro climatique explique 16,28% de la différence de 

rendement moyen. Les parts contributives des régions nord-soudanienne, 

sud-sahélienne et nord-sahélienne sont respectivement estimées à 4,33%, 

6,85% et 5,10%. Les politiques agricoles visant à combler la différence 

de productivité entre les hommes et les femmes devraient ainsi tenir 

compte des potentialités agricoles régionales. 

Mots-clés : différence de productivité, zones agro climatiques, xtoaxaca, 

Burkina Faso 

Codes JEL: J16; D24; C49 
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Abstract 

This paper uses data from the Permanent Agricultural Survey to analyse 

the effect of agro-climatic segmentation on the productivity gap between 

men and women in Burkina Faso.  Using pooled MCO regression and an 

extension of the Blinder-Oaxaca decomposition method, we find that 

women's average yields are 12.4% lower than men's, and that the gender 

effect is insignificant in areas with high agricultural potential, but 

significant in relatively disadvantaged areas. Agro-climatic division 

explains 16.28% of the difference in average yield. The contribution of 

the North sudanian region, South Sahelian and North Sahelian regions is 

estimated at 4.33%, 6.85% and 5.10% respectively. Agricultural policies 

aimed at closing the productivity gap between men and women should 

therefore take account of regional agricultural potential. 

Keywords: gender gap, cereal productivity, agro-climatic regions, 

xtoaxaca, Burkina Faso. 

JEL codes: J16; D24; C49 
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1. Introduction  

Au Burkina Faso, les femmes contribuent de manière importante à la 

petite agriculture, au travail rural et à la subsistance quotidienne des 

familles. Selon la FAO (2011), la proportion de femmes 

économiquement actives travaillant dans l'agriculture africaine est de 

62%, contre 43% en moyenne dans les autres pays en développement.  

L'importance de la participation des femmes à la production agricole 

dans les pays en développement est reconnue depuis la publication de 

"Women's role in Economic Development" par Ester Boserup, en 1970. 

Selon Boserup, il est possible d'estimer les différences entre les sexes 

liées à l'efficacité dans les systèmes agricoles dans lesquels les hommes 

et les femmes gèrent des parcelles séparées. Elle a alors présenté une 

triple classification des systèmes agricoles en fonction des différents 

degrés d'engagement des femmes dans les travaux agricoles. Les 

différences entre les sexes peuvent également évoluer dans le temps en 

fonction des nouvelles pressions et opportunités et de la manière dont les 

relations entre les sexes s'y adaptent en fonction des moyens de 

subsistance ruraux (Boserup, 1970). 

Au Burkina Faso, Kazianga & Masters (2002) montrent que les femmes 

peuvent avoir des droits d'utilisation des terres moins sûrs, que la terre 

appartienne ou non à leur famille. Ainsi, l'accès à la terre est lié de façon 

importante au pouvoir décisionnel aux niveaux familial, communautaire 

et national.  Doss (2001), estime que si les femmes détenaient des terres 

dans les mêmes proportions que les hommes, elles feraient autant que ces 

derniers en termes de production. En plus du faible accès à la terre, les 

femmes sont confrontées à un cumul de privations en matière d’accès aux 
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facilités de crédit, aux intrants agricoles, aux équipements, aux services 

de vulgarisation, au marché pour leurs produits, à l'éducation et à la 

formation, par rapport à leurs homologues masculins (Wekwete, 2014). 

Pour Udry et al. (1995), la différence de rendement est attribuable à 

l’utilisation de la main d’œuvre et d'engrais par hectare significativement 

plus élevés sur les parcelles contrôlées par les hommes par rapport à celle 

des femmes. Ainsi, (Quisumbing, 1995) révèle que les femmes ont une 

production plus faible sur leurs parcelles, parce qu'elles ont des terres de 

moindre qualité, un accès plus limité aux engrais et aux autres intrants, 

un faible accès au crédit et moins de soutien à la vulgarisation. Au-delà 

de l’accès aux ressources productives, certaines études (Kinkingninhoun-

Mêdagbé et al., 2010 ; Yiadom-Boakye et al., 2013 ; Yisa et al., 2020) 

expliquent la différence de productivité agricole par la faiblesse du 

niveau d’efficacité technique des femmes par rapport aux hommes. 

Par ailleurs, les raisons de la faible performance des agricultrices 

ne sont pas toujours liées à des problèmes d’accès aux ressources 

productives, d’efficacité allocative ou d’efficacité technique. 

Quisumbing et al. (2001) et Peterman et al. (2011) constatent que les 

différences d’accès aux intrants n’expliquent pas entièrement la faible 

productivité des femmes. D’autres facteurs peuvent affecter les écarts de 

productivité entre sexes.  

Selon Slavchevska (2015), la variabilité des conditions climatiques et 

agro climatiques ainsi que les différences potentielles dans les normes de 

genre peuvent conduire à des différences régionales prononcées dans la 

productivité agricole entre les parcelles masculines et féminines. Au 

Nigeria, Oseni et al. (2015) constatent que les différences de productivité 

> Différence de productivité agricole entre les hommes et les femmes  
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agricole entre les sexes sont présentes dans les régions du nord (climat 

désertique) et non dans celles du sud (climat humide). Dans une tentative 

de reproduire l'étude de Udry (1996) portant sur six villages de trois 

zones agro-climatiques différentes du Burkina Faso à l'aide de données 

représentatives au plan nationales, Akresh (2005) ne trouve une 

différence significative entre les hommes et les femmes que dans les 

villages qui étaient au centre de l'étude de Udry alors qu’il ne trouve 

aucune différence significative dans les autres régions du pays. Comme 

Udry (1996), l’étude de Akresh (2005) identifie non seulement 

l’inefficacité allocative (en travail agricole et en engrais) comme sources 

de la différence de productivité entre hommes et femmes mais aussi 

l’importance des potentialités pluviométriques dans l’atténuation de cette 

différence. A notre connaissance, peu d’étude ont quantifié l’effet des 

caractéristiques agro climatiques sur la différence de productivité au 

Burkina Faso. 

L’objectif de cet article est d’estimer l’effet des caractéristiques agro 

climatiques sur la différence de productivité agricole entre les hommes et 

les femmes au Burkina Faso. L’étude utilise les données représentatives 

au plan national issues de l’enquête permanente agricole (EPA) et un 

découpage en quatre zones agro climatiques (Fontès et Guinko, 1995) qui 

tient compte du potentiel pluviométrique des différentes régions du 

Burkina Faso. L’estimation de l’effet de chacune des quatre zones agro 

climatiques sur le différentiel de productivité peut aider les décideurs 

dans la mise en œuvre des politiques agricoles au Burkina Faso. 
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Le reste de l’article est organisé comme suit : la section 2 

présente une revue de la littérature empirique sur les différences de 

productivité selon le genre. La section 3 présente la méthodologie 

d’analyse, la section 4 présente successivement quelques statistiques 

descriptives et les tests de différences, l’interprétation des résultats 

économétriques et la discussion des résultats obtenus. La section 5 

conclut par des suggestions de politiques.  

2. Revue de la littérature empirique sur les différences de 

productivité selon le genre 

La majorité des études menées dans les pays d’Afrique 

subsaharienne estiment que les hommes ont en moyenne une productivité 

agricole supérieure de 20 à 30 % par rapport à celle des femmes (Kilic et 

al., 2015). Selon Quisumbing (1995), la mesure des différences de 

productivité agricole est compliquée et peut varier entre différents types 

de systèmes agricoles, de groupes sociaux-ethniques et d'institutions 

culturelles en général. 

 Kazianga & Wahhaj (2013), constatent dans une institution 

sociale spécifique à certains groupes ethniques au Burkina Faso que les 

parcelles agricoles gérées par les hommes du ménage utilisent la main-

d'œuvre familiale de manière plus intensive et obtiennent des rendements 

plus élevés en moyenne que celles gérées par les femmes du même 

ménage. Selon les normes sociales, les parcelles collectives sont gérées 

par le chef de ménage et tous les revenus des parcelles collectives sont 

utilisés pour répondre aux besoins du ménage. En revanche, le produit 

issu des parcelles individuelles peut être conservé par le gestionnaire ou 

contribuer au bien-être commun du ménage (Udry, 1996 ; Kazianga & 
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Wahhaj, 2013). En raison de la priorité accordée au bien-être global du 

ménage, la main-d'œuvre du ménage est d'abord affectée aux champs 

collectifs.  Les membres du ménage ne peuvent travailler sur leurs 

champs individuels qu'après avoir accompli leur obligation de travailler 

sur les champs collectifs (Theriault et al., 2017). De même  Udry (1996), 

montre qu'il existe des inefficacités importantes en matière d'allocation 

des facteurs de production entre les parcelles.  Haider et al. (2018), 

constatent également que la probabilité d'utilisationd'engrais est 

significativement plus faible chez les femmes gestionnaires de parcelles 

au Burkina Faso que chez leurs homologues masculins. Des résultats 

similaires ont été obtenus par Backiny-Yetna et al. (2015) au Niger, 

Aguilar et al. (2015) en Éthiopie, Joe-Nkamuke et al. (2019) au Malawi 

et Ali et al. (2016) en Ouganda. 

Au Niger, Backiny-Yetna et al. (2015) expliquent l'écart entre les 

sexes par les différences d'accès, d'utilisation de la main-d'œuvre 

agricole, de quantité et de qualité des engrais utilisés et de propriété 

foncière. Aguilar et al. (2015) expliquent également l'écart de 

productivité entre les sexes par les différences dans les attributs fonciers, 

l'accès inégal aux ressources et les rendements inégaux des intrants 

productifs en Éthiopie. Comme le suggèrent les données empiriques de 

Joe-Nkamuke et al. (2019), l'accès aux intrants productifs explique la 

plus grande partie de l'écart de productivité entre les agriculteurs et les 

agricultrices au Malawi, et cet écart diffère selon les cultures. Pour Ali et 

al. (2016), l'écart de productivité en Ouganda est causé par des 

différences dans le taux de dépendance, l'accès aux transports, l'adoption 

de cultures commerciales, de semences améliorées et de pesticides.  
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En plus de ces facteurs, certains auteurs (Hill et Vigneri, 2014 ; 

Palacios-López et López, 2015; Loaba et al., 2021) attribuent l'écart de 

productivité entre les sexes aux inefficacités du marché, en particulier 

dans les secteurs du travail et du crédit. En utilisant des données du 

Malawi, Palacios-López et López (2015) ont montré que les différences 

de productivité entre les parcelles dirigées par des hommes et celles 

dirigées par des femmes s'expliquaient par des imperfections du marché 

du travail qui se répercutaient sur la productivité agricole. Deux études 

de cas empiriques au Ghana et en Ouganda (Hill et Vigneri, 2014) ont 

révélé que les femmes ont rarement le même accès aux actifs et aux 

marchés que les hommes. Loaba et al. (2021) ont noté que l'accès des 

femmes au crédit agricole réduit les différences de productivité au 

Burkina Faso d'environ 8,44 %. L'ampleur des écarts de productivité 

entre les sexes et l'importance relative de leurs facteurs dépendent du 

pays, de la représentativité de l'échantillon, du choix des cultures, de 

l'unité et de la méthodologie d'analyse (Mukasa et Salami, 2016). 

 

3. Méthodologie d’analyse 

L'évaluation des différences de productivité agricole entre 

hommes et femmes soulève des questions conceptuelles et 

méthodologiques difficiles (Doss, 2018). Cette étude estime l'effet des 

zones agro climatiques sur la différence de rendements moyens entre les 

parcelles des hommes et celles des femmes. La présente étude se focalise 

sur le cas spécifique de la production céréalière pluviale car elle représente plus 

de 80 %  de la superficie globale des terres cultivées sur la période 2009-2018 

(MAAHA, 2020).  
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Nous estimons d’abord la productivité des céréales sur les 

parcelles en tenant compte des grappes de ménages. Les estimations 

obtenues à partir de ce modèle sont utilisées pour calculer l'écart entre les 

sexes dans le rendement des céréales par hectare, selon l’extension de la 

méthode de décomposition Oaxaca - Blinder. 

L’équation de rendement est estimée par une analyse de 

régression MCO groupée. Avec des données de panel, les erreurs 

standards MCO habituelles sont incorrectes à moins qu'il n'y ait pas 

d'effet de grappe (Wooldridge, 2015). Les erreurs standards regroupées 

par ménage et par genre ne sont pas biaisées, et produisent des intervalles 

de confiance de taille correcte (Petersen, 2009). Par conséquent, nous 

utilisons les erreurs types de White qui sont robustes à la corrélation au 

sein de la grappe. Les logiciels de régression disposent de commandes 

simples pour corriger les erreurs standards et les statistiques de test 

habituelles pour la corrélation générale au sein de la grappe ainsi que 

l'hétéroscédasticité. 

 

3.1.  La fonction de rendement brut par hectare des céréales 

En s’inspirant de l’étude sur la productivité agricole de Peterman 

et al. (2014)  et de De la O Campos et al. (2016), le rendement brut par 

hectare des céréales a été traité comme une fonction de production 

standard des variables explicatives. En supposant que le rendement varie 

dans le temps on obtient l'équation de régression suivante :  

 
Où est le rendement par hectare des céréales de l’individu statistique i 

au temps t ;  est un vecteur des inputs utilisés par le ménage i au temps 
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t ;  est un vecteur d'attributs individuels, et renvoie aux variables 

représentant certaines caractéristiques de la région j ;  

est le vecteur de paramètres à estimer et  est le terme d’erreur. 

 

3.2. Méthode de décomposition 

La contribution relative des différents facteurs à l’écart global 

entre les sexes au niveau microéconomique en matière de productivité 

agricole a été estimée sur la base de la procédure de décomposition 

Oaxaca-Blinder (Aguilar et al., 2015 ; Kilic et al., 2015 ; Oseni et al., 

2015 ; Slavchevska 2015 ; Backiny-Yetna et al., 2015; Ali et al., 2016 ; 

Joe-Nkamuke et al., 2019 ; Loaba et al., 2021). 

Comme le modèle conventionnel Oaxaca-Blinder, l'extension 

proposée par Kröger & Hartman (2019) est basée sur la différence entre 

les moyennes de la variable d'intérêt avec l'ajout de la question 

temporelle. Cette extension permet non seulement une analyse en niveau 

mais aussi en variation entre groupes dans le temps.  

Nous utilisons s et t comme les différentes périodes de temps ; 
avec s comme période référence du modèle. 

 

 
Dans ces conditions, la différence de rendement entre les deux groupes 

(masculin et féminin) au fil du temps est donnée par : 
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m représente les hommes, f les femmes et Y le niveau de rendement. 

Comme le propose Jann (2008) et de manière analogue au cas 

transversal, cette équation peut être décomposée en partie expliquée et en 

une partie non expliquée. 

Ainsi, la partie expliquée de l'écart de rendement (les effets dotation, E) 

et la partie inexpliquée (les effets coefficient et interaction) seront 

données par les équations suivantes : 

 

 

 

 

 
Finalement, l’explication du gap de productivité est donnée par : 

 

Les composantes de coefficients et d'interaction sont souvent 

résumées en une seule composante "inexpliquée", la composante des 

dotations est conventionnellement appelée la composante "expliquée". 

 

3.3. Description des variables et source de données 

Les données proviennent de l’enquête permanente agricole (EPA) 

du Burkina de 2014 à 2019. L’enquête permanente agricole couvrant 

toutes les régions du pays, les résultats reflètent donc la diversité des 

pratiques agricoles à travers le pays. Afin d’analyser de manière 
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cohérente l’évolution du gap de productivité dans le temps, nous utilisons 

les données des mêmes ménages de 2014 à 2019. Cependant, le nombre 

de parcelles exploitées dans un ménage peut varier d’une année à l’autre. 

Il s’agit des données de panel non cylindrique de 1 716 ménages et 

50 296 parcelles individuelles.  

La variable dépendante est la productivité agricole des céréales. 

L’indicateur de productivité considérée est le rendement agricole par 

hectare. Cinq spéculations céréalières sont considérées pour estimer le 

rendement moyen global dans cette étude : le mil, le maïs, le riz, le fonio 

et le sorgho. La variable de décomposition est le genre de l’exploitant de 

la parcelle, et la variable d’intérêt est le découpage en zone agro 

climatique reflétant le potentiel pluviométrique des différentes régions. 

Selon le découpage de Fontès et Guinko (1995), on distingue quatre 

zones agro climatiques : la zone sahélienne dans la partie nord, avec peu 

de pluie (moins de 250 mm/an) ; la zone sud-sahélienne avec une 

pluviométrie allant de 400 mm/an à moins de 700 mm/an ; la zone nord-

soudanienne avec des précipitations comprises entre 600-1000 mm/an et 

la zone sud-soudanienne dans la partie sud-ouest, avec de fortes 

précipitations (plus de 1000 mm/an). 
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Tableau 1. Description des variables utilisées 

Variables Type  Description  
Variable dépendante 
Productivité agricole Continue  Log de la production des céréales 

par hectare 
Variable d’intérêt 
Zone agro-climatique Variable 

catégorielle 
Variable de décomposition 
indiquant les potentialités 
agricoles :  
1= zone sud soudanienne 
2= zone nord soudanienne 
3= zone sud-sahélienne 
4= zone nord-sahélienne 

Variable de contrôle 
Genre  Dichotomique  1 si l’exploitant de la parcelle 

agricole est une femme et 0 si non 
Age  Continue  Log de l’âge du chef de ménage de 

l’exploitant de la parcelle agricole 
Appartenance à une 
organisation de 
production paysanne 

Dichotomique  1 si l’exploitant de la parcelle 
agricole est membre d’une 
organisation de production 
paysanne et 0 si non 

Utilisation d’une 
semence améliorée 

Dichotomique 1 si l’exploitant de la parcelle 
agricole utilise une semence 
améliorée et 0 si non 

Superficie  Continue  Superficie en hectare (ha) de la 
parcelle agricole 

Sécurité foncière Variable 
catégorielle 

Niveau de sécurisation foncière de 
la parcelle agricole 
1=prêt de terre, 2= Propriétaires 
terriens, et 3= possession d’un 
document officiel (Titre foncier, 
bail, Attestation de : possession 
foncière, Permis d'exploiter, Acte 
de cession de possession foncière, 
Autorisation de mise en valeur 
temporaire) 

Fumure organique  Dichotomique  1= si l’exploitant de la parcelle 
agricole utilise  de la fumure 
organique et 0 si non 
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4. Résultats et discussions 

4.1. Analyse descriptive des variables utilisées 

  Le tableau 2 ci-dessous présente les statistiques descriptives des 

différentes variables utilisées dans cette étude. Ce tableau montre que les 

parcelles des hommes ont des rendements moyens par hectare 

significativement supérieurs de 140 kg/ha à celles des femmes sur la 

période 2014-2019. Cette différence significative est observée quelle que 

soit la zone agro climatique. Dans les zones sud-sahélienne et nord-

sahélienne, les femmes obtiennent en moyenne moins d’une tonne de 

céréales à l’hectare. La zone nord-sahélienne a le plus faible niveau de 

rendement moyen aussi bien pour les hommes que pour les femmes. 

Cependant, la zone sud-sahélienne enregistre un différentiel de 

rendement le plus élevé. 

On note que le principal mode d’accès à la terre pour les femmes 

est l’emprunt. En effet, 64% des femmes exploitent des terrains 

empruntés. Seulement 34% d’entre elles possèdent des terres alors que 

77% des hommes sont propriétaires de leurs parcelles. De plus, les 

superficies moyennes exploitées par les femmes sont significativement 

inférieures à celles des hommes (0,30 ha contre 0,69 ha). 

Comparativement aux hommes, les femmes ont un faible accès à 

la semence améliorée et aux organisations de production agricole. 

Seulement 13,67% des femmes appartiennent à une OP et 4% utilisent 

une semence améliorée. Elles utilisent également moins de fertilisants 

organiques. Tous ces facteurs contribuent à accroitre l’écart entre les 

hommes et les femmes en termes de productivité. Le graphique 1 illustre 

bien l’évolution des écarts de rendement dans le temps.  
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Une analyse de l’évolution des rendements révèle que les rendements 

moyens ont globalement baissé de 2014 à 2017. La baisse significative 

des rendements en 2017 s’explique par à l’arrêt précoce des pluies, les 

attaques de la chenille légionnaire et des oiseaux granivores (MAAHA, 

2020). Entre 2017 et 2018, on observe un retour vers le niveau des 

rendements moyens avant les chocs, donc un accroissement, avant 

l’entame d’une nouvelle baisse à partir de 2018. Toutefois, nous 

remarquons que les rendements moyens des hommes et ceux des femmes 

ont suivi les mêmes rythmes d’évolution au fil du temps, conduisant à un 

écart pratiquement constant sur toute la période. 

Le graphique 1 ci-dessous illustre bien l’existence d’une 

différence significative entre le rendement moyen des hommes et celui 

des femmes sur l’ensemble de la période. 

 Graphique 1: évolution des rendements moyens des femmes et des 

hommes 

 

Source : construction de l’auteur données de l'Enquête Permanente Agricole (EPA) du Burkina 
Faso de 2014 à 2019 
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Tableau 2. Statistique descriptive des variables utilisées et test de 
différence de moyenne 
Variables  Valeur 

moyenne sur 
l’ensemble 
de 
l’échantillon 

Valeur 
moyenne 
pour les 
parcelles des 
hommes  

Valeur 
moyenne 
pour les 
parcelles des 
femmes 

Test de 
différen

ce  

Nombre 
d’observations 

50 296 40 282 10 014  

Rendement du céréale 
(kg/ha) 

1 093,90 1121,78 981,78 140*** 

Rendement par Zone agro-climatique  
1= zone sud 

soudanienne 
1 258,625 1269,31 1186,22 83,09*** 

2= zone nord 
soudanienne 

1 113,635 1132,88 1055,69 77,19*** 

3= zone sud-
sahélienne 

1 053,601 1111,65 888,77 222,88**
* 

4= zone nord-
sahélienne 

718,411 732,65 665,77 66,88*** 

Age du chef de 
ménage 

49,72 49,63 50,06 -0,43 

Appartenance à une 
organisation de 
production paysanne 
(OP) (%) 

26,83 30,10 13,70 16,4*** 

Utilisation d’une 
semence améliorée 
(%) 

8,89 09,80 5,20 4,60*** 

Utilisation de la 
fumure organique (%) 

22,61 24,72 14,12 10,60*** 

Superficie de la 
parcelle 

0,61 0,69 0,30 0,39*** 

Sécurité foncière  

Prêt de terre (%) 29,86  21,33 64,15  

Propriétaires terriens 
(%) 

68,50 77,12 33,82  

Possession d’un 
document officiel (%) 

1,64 1,55 2,03  

 *** significatif à 1%, ** significatif à 5%, * significatif à 10%. 
Source : calcul de l’auteur à partir des données de l'Enquête Permanente Agricole 
(EPA) du Burkina Faso de 2014 à 2019 
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4.2. Les déterminants de la productivité agricole des céréales 

Le tableau 3 présente les résultats de l’estimation pooled mco des 

rendements sur l’échantillon global et par zone agro climatique. Les 

statistiques F des estimations sont significativement différentes de zéro, 

ce qui indique que dans l’ensemble, les variables explicatives impactent 

significativement les niveaux de rendement. Dans de telles études, les 

signes, les amplitudes et la significativité des paramètres estimés sont 

d'un intérêt primordial. D’une manière générale, l’appartenance à une 

organisation de producteurs, l’utilisation de la fumure organique et d’une 

semence améliorée expliquent positivement le niveau de rendement 

agricole. Cependant, l’âge du chef de ménage a un effet quadratique sur 

la productivité. Les chefs de ménage relativement moins âgés ont des 

rendements inférieurs à ceux des chefs de ménage relativement plus âgés.  

Les résultats de l’estimation sur l’échantillon global montrent que 

les parcelles contrôlées par des femmes présentent des rendements 

significativement inférieurs de 12,4% par rapport à celles contrôlées par 

les hommes. Les signes des différentes sous-divisions de la variable 

représentant les potentialités agricoles indiquent que les niveaux de 

rendements dans la zone agro-climatique relativement plus favorisée sont 

significativement plus élevés que ceux des zones agro-climatiques moins 

favorisées. En effet, par rapport à la zone sud-soudanienne, les zones 

nord-soudanienne, sud-sahélienne et nord-sahélienne ont respectivement 

des rendements significativement inférieurs de 7,3%, 15,3% et 53,1%. 

En outre, l'évolution des rendements dans le temps montre que les 

baisses de rendement sont plus importantes que les hausses. Par rapport à 

2014, les rendements ont significativement baissé en 2015, 2016 et 2017. 
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Ce n’est qu’en 2018 que l’on a observé une hausse relative du niveau des 

rendements par rapport à 2014.  

Une estimation par zone agro climatique révèle que l’écart de 

rendement entre sexes varie entre 3,18% et 25,4%. Les écarts les plus 

significatifs sont observés dans les zones nord-soudanienne (11,1%), 

sud-sahélienne (25,4%) et nord-sahélienne (10,8%). On remarque que 

l’impact du genre sur les rendements est plus élevé dans la zone sud-

sahélienne que dans celle nord-sahélienne. En revanche, l’écart observé 

dans la zone sud-soudanienne (3,18%) est faible et non significatif. Ce 

qui implique qu’il n’existe pas d’écart significatif entre le rendement des 

hommes et celui des femmes dans la zone sud-soudanienne. On remarque 

qu’il n’existe pas d’écart entre les rendements des hommes et ceux des 

femmes dans les zones à fortes potentialités agricoles alors que l’écart est 

significatif dans les zones à faibles potentialités agricoles.  
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4.3. Contribution des zones agro climatiques aux différences 

de productivité 

Le tableau 4 présente les résultats de l’extension de la 

décomposition Oaxaca – Blinder. Ces résultats montrent que les 

différences des logarithmes du rendement par ha sont significatives sur la 

période 2014-2019 ; ce qui confirme l’existence d’une différence 

significative entre le rendement moyen des hommes et celui des femmes 

sur cette période. Pour apprécier la contribution des différentes zones 

agro climatiques aux différentes composantes de l'écart, nous 

commençons par l'effet de dotation qui est la partie de l'écart expliquée 

par les différentes zones agro climatiques. Un coefficient positif élargit 

l'écart entre les sexes tandis qu'un coefficient négatif le réduit. 

La contribution relative du découpage agro-climatique à 

l’augmentation de l’écart est de 16,28% en moyenne pour l’échantillon 

global. Le détail de la décomposition montre que par rapport à la zone 

sud-soudanienne, la zone nord-soudanienne contribue en moyenne à 

l’augmentation de l’écart de 4,33% ; la contribution de la zone sud-

sahélienne est de 6,85% et celle de la zone nord-sahélienne de 5,10%. La 

part de l'influence des coefficients, qui est généralement associée à la 

discrimination, est positive pour toutes les années, et varie de 82% à 86% 

avec une moyenne de 83,72%. 
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4.4. Discussion des résultats 

Cette étude a montré d’une part qu’il existe une différence 

significative de productivité entre les hommes et les femmes et d’autre 

part que les conditions agro climatiques expliquent en partie cette 

différence. 

Les hommes ont des rendements moyens supérieurs de 12,4% 

par rapport aux rendements moyens des femmes. Ce résultat est 

conforme à ceux de Udry (1996), Akresh (2005), Loaba et al. (2021) au 

Burkina Faso. Ce résultat corrobore la plupart des résultats relatifs à 

l’effet genre sur la productivité agricole. Comme souligné par Kilic et al. 

(2015) la majorité des études menées dans les pays d’Afrique 

subsaharienne estiment que les hommes ont en moyenne une productivité 

agricole supérieure de 20 à 30 % par rapport à celle des femmes. 

Cependant, la différence de productivité obtenu dans cette étude est 

inférieure à celle observée dans la littérature. Cela s’explique par le fait 

que l'impact du genre est réduit sur des parcelles plantées avec des 

cultures de base (comme les céréales)  par rapport à la régression 

utilisant toutes les cultures (Akresh, 2005). 

La différence de productivité entre les hommes et les femmes 

dépends des zones agro climatiques. L'estimation par zone agro-

écologique indique que l'impact du genre sur les rendements est plus 

élevé dans la zone sud-sahélienne que dans la zone nord-sahélienne. Ces 

résultats vont dans le même sens que ceux de (Akresh, 2005) indiquant 

que dans les zones subissant des chocs pluviométriques négatifs, où le 

coût de l'inefficacité est plus élevé, l'impact du genre sur les rendements 

est fortement réduit car l’allocation des ressources productives devient 

relativement plus efficace. La significativité de la différence de 
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productivité entre les hommes et les femmes dans les zones à faibles 

potentialité agricole par rapport à celle forte potentialité agricole indique 

que les femmes sont plus vulnérables que les hommes face aux condition 

agro climatique difficiles. Ce résultat est conforme à celui de 

Slavchevska (2015) en Tanzanie, qui suggère que c'est peut-être dans les 

zones où les conditions agricoles sont difficiles pour tous que les femmes 

sont encore plus désavantagées. 

Les divisions agro-climatiques contribuent à l’explication de la 

différence de productivité à hauteur de 16,28 %. Ce résultat est similaire 

à ceux obtenus par Akresh (2005) au Burkina Faso, Oseni et al. (2015) au 

Nigeria et Slavchevska (2015) en Tanzanie démontrant l'importance des 

caractéristiques spatiales dans l'explication de la différence de rendement 

entre les sexes.  

La part inexpliquée par les divisions agro climatique reste 

toutefois élevée. Des résultats similaire ont été obtenus par Oseni et al. 

(2015) dans l’explication de la différence de productivité entre sexe dans 

les régions du nord et du sud du Nigéria. De tels résultats suggèrent que 

même si l'on disposait des mêmes conditions de production, des 

différences significatives entre la productivité des hommes et des 

femmes apparaîtraient toujours. 
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5. Conclusion  

Cette étude a utilisé la méthode pooled mco et l'extension de la méthode 

de décomposition de Blinder-Oaxaca pour estimer l’effet du découpage 

agro climatiques sur la différence de productivité céréalière entre les 

hommes et les femmes au Burkina Faso de 2014 à 2019. Les résultats 

montrent que les hommes ont un rendement moyen supérieur de 12,4% à 

celui des femmes et les caractéristiques agro climatiques expliquent en 

partie cette différence de productivité. Comparativement à la zone à forte 

potentialité agricole, l’effet genre est plus significatif dans les zones à 

faibles potentialités agricoles. 

L'étude fournit une preuve de la différence de productivité entre 

les hommes et les femmes au Burkina Faso et que cette différence 

dépend du découpage agro climatique. Sur la base de ces résultats, 

certaines implications politiques sont suggérées afin d’accroitre la 

productivité des femmes et de combler le gap de productivité. Une des 

stratégies d’amélioration de la productivité des agricultrices est de 

faciliter leur accès à la terre, à la semence améliorée, à la fumure 

organique et aux organisations de production paysannes car nos résultats 

économétriques confirment une relation positive entre ces variables et 

rendement agricole. 

Enfin, la prise en compte des potentialités agricoles régionales 

devrait permettre de mieux calibrer les politiques agricoles et de réduire 

la différence de rendement entre les sexes dans la production céréalière. 
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